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Les premières projections d'ascospores ont déjà été observées mais il 
est évidemment trop tôt pour intervenir , le stade de sensibilité C3 - D n'étant 
pas encore atteint. La protection devra commencer au fur et à mesure que les 
poiriers atteindront le stade sensible. 
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Pour les variétés sensibles sur lesquelles des attaques ont eu lieu 
au cours des années précédentes, un traitement au cuivre est conseillé au 
stade B. 


ABONNEMENT ANNUEL :60F 

M. le Sous- Régisseur de recettes 
de la Protection des Végétaux 
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Dans les rares vergers où cet insecte s'est manifesté au printemps 
dernier, un traitement doit être réalisé au stade B en utilisant un insecticide 
à base de LINDANE à raison de 12 grammes de matière active par hectolitre d'eau. 
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Ce ravageur se rencontre dans certains vergers de cerisiers. Il peut 
détruire parfois la totalité d'une récolte en dévorant les fleurs. Les traite- 
ments les plus efficaces sont ceux qui sont effectués au stade B - C. Il con- 
vient d'utiliser un 0LE0PARATHI0N à raison de 30 grammes par hectolitre. Ce 
traitement pourra être réalisé jusqu'au stade C - D, le stade D étant la dernière 
limite . 
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Ces maladies se rencontrent assez fréquemment dans les vergers de ceri- 
siers. Il est donc conseillé d'effectuer un traitement au stade B - C avec un pro- 
duit à base de CUIVRE. Ce traitement pourra être conjugué, le cas échéant, avec 
celui dirigé contre la Teigne. 

2L292 E _22-2 E 2 RER 

La reprise de végétation des pêchers est maintenant bien amorcée et il 
convient donc de maintenir la protection des arbres en renouvelant le traitement 
conseillé dans le Bulletin Technique du 31 Janvier. 

Il est rappelé qu ' au-delà du stade B, les produits cupriques no doivent 
plus être utilisés (risque de brûlures) et il convient alors d'employer les pro- 
duits organiques. La période de sensibilité se termine avec l'étalement des 
premières feuilles. 
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Stades repères du cerisier 


Dessins de M. BAGGIOL1N1 



L'appréciation objective de i'étal du verger au moyen de l'échelle proposée ici demande une certaine attention, car révolu- 
tion des bourgeons n'est pas forcément simultanée dan. l'ensemble de la culture, pas plus d ailleurs que sur un même arbre. 

On considérera oomme déterminant le stade 1e pins fréquemment représenté snr les arbres du verger. 


(Extrait d* la « Ravu» romand» d'Agricultur^, da ViîlcuUura at d'Aiboricuttuis ». ■, N* S, pp. IMS, MM.) • 
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CHARANÇON DE LA T I GE_0J_C0LZA / COLZA / 

Quelques charançons ont été capturés ces derniers jours dans les postes 
de piégeage de CHA VANNES (13), POULIGNY SAINT PIERRE (36), LEVROüX (36) et LURAIS 
(36) nais jamais le seuil d'alerte n'a été atteint à l'exception du poste de 
VELLES (36) en situation précoce, cù près de 400 insectc-s ont été capturés les 
8, 17 et 19 Février. Il est à craindre que dès le prochain réchauffement les cap- 
tures soient plus nombreuses et que les femelles soient prêtes à pondre. 

Il faut capturer au moins 40 à 50 charançons en une semaine et que les 
conditions climatiques soient favorables à la ponte pour déclencher la lutte 
chimique. Les résultats d'essais montrent qu'il est préférable d'utiliser du 
LINDANE, du PARATHION ou du METHIDATHION à raison de 300 grammes de matière 
active par hectare. Par températures fraîches et temps instable, les formulations 
huileuses sont à conseiller. 
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Lorsque cette maladie est constatée dans la plantation, aucune méthode de 
lutte ne peut être conseillée. 

Par contre, la désinfection des griffes avant la plantation est recom- 
mandée lorsqu'elle n'a pa été réalisée par le pépiniériste. La plantation doit 
évidemment avoir lieu dans un soi non contaminé 


Les griffes sont immergées pendant 15 r inut es dans une solution d'eau 
de javel à 12° chlorométr Ique (un sachet de 0,260 litre d'eau do javel du com- 
nv-'rce titrant 48° chlorornétrique additionné de 0,750 litre d'eau). Les griffes 
ainsi traitées doivent être rincées très abonde iment pour éviter l'excès de 
chlore. Planter immédiatement après. 

Ces conseils doivent être respectés scrupuleusement pour éviter toute 
phytotoxicité . 

On évitera par ailleurs l'habillage des griffes, les plains facilitant 
l'implantation du rhizoctone violet. 


Ce ravageur fait localement dr\ dégâts assez sérieux dans les asperge- 
raies en production en attaquant les turicr.s avant récolte. 


On peut lutter contre ce ravageur on appliquant avant le premier 
buttage, sous forme do granulés, l’un des insecticides suivants (les doses sont 
exprimées en grammes de matière active par hectare) : CHL0RFENVINPH0S (Birlane 
G 10) : 5 000 - TRICHL0R0NATE (Phytcsoi) : 2 500. 

La maladie peut se transmettre par les déchets de culture et les semen- 
ces. On peut la combattre en début d«- végétation par la désinfection des couches 
de semis et de repiquage et le traitement des semences. 


Traitement des couches de semis et de repiquage : le traitement du sol 
peut être effectué à la vapeur, au métam-sodium ou au formol à 5 % (10 litres 
de solution au mètre carré). Avec ce dernier produit, il faut recouvrir le sol 
d'une bâche pendant 48 heures puis aérer pendant 4 à 5 jours avant le semis. 


Traitement des semences : les résultats les plus satisfaisants sont obtenus 
par le trempage des semences pendant 34 heures dans de l'eau à 30° contenant 0,2 % 
dr> Thirame ou dans d<^ l'eau à 50° (sans Thirame) pendant 25 minutes. Les graines sont 
ensuite séchées. Cette technique ^st d'application délicate. 

Le trempage des semences pendant 30 minutes dans du formol du commerce à 
2 % suivi d'un rinçage soigneux ou 1' enrobage avec du Thirame, du Manèbe ou de 
1 ' Oxyquinoléate de Cuivre sont plus faciles à réaliser mais d'une efficacité moins 
sûre . 

L'Ingénieur en Chef d 1 Agronomie , Chef de la Circonscription Phytosanitaire 
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